
LA PETITE REVUE

I On a dit que nou's nous rendons absurdes au Canada par notre
sévérité et que nous ferions mieux de copier les idées qui nous viennent
de France.

" Il n'est pas exact de dire que nous sommes si sévères l Montréal.
Les cafés-concerts existent maintenant en vertu d'un règlement muni-
cipal. Les patrons même (le l'accusé savent que cette Cour, par un
jugement du 22 janvier dernier,a reconnu la légalité des cafés-chantants.

"Comme commissaire des licences, le président de cette cour a
contribué à en maintenir un grand nombre, un trop grand nombre

peut-être, et si l'existence de quelques-uns est maintenant en péril, il
ne faut pas s'en prendre à la trop grande sévérité des autorités. Les
abus qui se commettent au grand scandale de la jeunesse, les abus du
genre de celui que je suis appelé à répriûer dans le moment, ont ins-
piré là de pauvres pères de famille des craintes qu'ils sont venus nous
confier et c'est pour les protéger et saiiver leurs fils des atteintes du
poison de l'immoralité que le concours de ce tribunal a été accordé aux
hommes de police qui ont jugé à propos d'intervenir.

" Ces constables, je me fais un devoir de le proclamer, méritent la
reconnaissance du public au lieu des satires de la défense, et j'espère
que la police ne déposera pas les armes après cette cause.

" Quant à l'opportunité d'imiter Paris et New-York, il y a des
distinctions à faire.

" La criminalité augmente à Montréal, les enfants se perdent en
plus grand nombre et plus jeunes qu'autrefois : il importe que les bons
citoyens éloignent la jeunesse des mauvais spectacles et que nous la
préservions par tous les efforts possibles du danger des chansons las-
cives et des lectures immorales.

" Les artistes qui nous viennent de France sont sûrs des sympa-
thies de notre population, mais pour l'amour (le l'art, pour la gloire de
leur grand pays, pour l'honneur des institutions où ils se sont formés,
qu'ils évitent donc tout ce qui tend à corrompre les jeunes gens de notre
pays.

" Empruntons aux cités du vieux continent ce qu'elles ont de bon,
mais n'allons pas pervertir notre brave jeunesse avec des idées d'art et
de liberté qui sont la négation du beau et du bon et produisent toutes
sortes de désordres.'

Ah ! les jolies phrases prud'hommesques ? Et que nous en con-
naissons, de ces anciens jouisseurs plus ou moins bestiaux qui en
mâchent de semblables du matin au soir, et qui, du soir au matin, se
fournissent à eux-mêmes la justification de ce vertueux rabâchage.

M. le recorder, au nom du public, il le croit du moins, félicite les
agents Trudeau, Lacombe et Trempe. Si le recorder était un peu plus
en contact avec le public, il constaterait aisément qu'il a usurpé sans
le vouloir la reconnaissance de ce bon public, qui est loin de partager


